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Caractéristiques petrographiques et géochimiques des métasédiments de la 
partie sud-est du bassin de la comoé (nord d’alépé-sud est de la côte d’ivoire)

Abstract

Résumé

Adingra Martial Pohn Koffi1*, Coulibaly Yacouba 1, Ouattara Zié2, Coulibaly Inza1

Les formations du bassin Birimien de la Comoé affleurent dans trois pays différents (Côte d’Ivoire, Ghana et Burkina Faso). La 
partie méridionale de ce bassin située en Côte d’Ivoire, tout près d’Alépé, est constituée de roches métasédimentaires birimiennes, 
affectées par le métamorphisme de degré faible (schistes verts) à moyen (amphibolite supérieur). Les études pétrographiques de ces 
roches ont mis en évidence la présence de paragneiss à biotite, de micaschistes (à grenat, à biotite et à sillimanite), de mylonites, de 
métawacke et de schiste. Les données géochimiques montrent que les métasédiments ont majoritairement des compositions de shales 
(micaschistes, mylonites et schistes) et de faibles proportions de grès (paragneiss et métawacke). Les protolithes des métasédiments 
étudiés évoluent entre les gabbros et des granites qui sont faiblement à modérément altérés (CIA= 51,06-74,62). Les métasédiments 
de la partie sud-est du bassin de la Comoé se seraient mis en place dans un contexte d’arc insulaire et de marge continentale active.

Mots clées : Birimien, bassin de la Comoé, métasédimentaire, pétrographie, géochimie.

The Comoe birimian Basin outcrops in three different countries (Côte d’Ivoire, Ghana and Burkina Faso). The southern part of this 
basin located in Côte d’Ivoire, precisely close to Alépé consists of birimian metasedimentary rocks, affected by the low (greenschist) 
to medium (upper amphibolite) grade metamorphism. Petrographic studies of those rocks highlighted the presence of biotite 
bearing paragneiss, micaschists (with garnet, with biotite, with sillimanite) and, mylonites, metawacke and schist. Geochemical 
data show that the metasediments mainly have shale compositions (micaschists, mylonites and shales) and in weak proportions grès 
compositions (paragneiss and metawacke). The protoliths of studied metasediments evolve between gabbros and granites which are 
weakly to moderately weathered (CIA=51,06-74,62). The metasediments of the southeastern part of Comoe basin were set up in a 
context of insular arc and active continental margin.

Keywords: Birimian, Comoe Basin, metasedimentary, petrography, geochemistry.
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1.	 Introduction
Les formations birimiennes ont été accrétées autour de 2,1 Ga 
au cours de l'orogenèse éburnénne (Abouchami et al., 1990; 
Boher et al., 1992). Ces formations sont composées de ceintures 
de roches vertes et de larges bassins sédimentaires ; le tout 
intrudés par plusieurs générations de granitoïdes. Les formations 
du bassin sédimentaire birimien sont en générale constituées 
d’argilites et de grès. Ils ont subit plusieurs événements 
tectonométamorphiques évoluant du faciès schiste vert au faciès 
amphibolite (Milési et al., 1989; Boher et al. 1992; Ama-Salah 
et al.,1996; Hirdes et al.,1996; Peucat et al., 2005; Feybesse et 
al., 2006; de Kock et al.,2009; Baratoux et al., 2011). La zone 
d'étude située dans la partie sud-est du bassin de la Comoé entre 
les deux faciès  métamorphique (schiste vert dans le nord-ouest 
et amphibolite autour des leucogranites) est fortement dédiée à 
l'étude de l'évolution des roches métasédimentaires du bassin. 
En effet, le bassin de la Comoé comme de nombreux autres 
bassins birimiens (bassin de Kumasi, bassin de Siguiri, bassin 
de Maluwe) se caractérisent par des bassins sédimentaires en eau 
profonde avec des phases magmatiques intrusives principales 
enregistrées entre 2135 et 2118 Ma (de Kock et al.,2011), 2095- 
2080 Ma (par  Hirdes et al.,1992, 2007; Zitzmann 1997) et 2116-
2090 Ma (Hirdes et al., 1992; Oberthür et al.,1998; Adadey et 
al., 2009). Ces intrusions magmatiques ont affecté localement les 

roches d’origine sédimentaire et ont permis d’atteindre en certains 
endroits le faciès amphibolites (Hirdes et al., 1993; Doumbia et 
al., 1998; Vidal et al., 2009). Plusieurs études pétrographiques 
et géochimiques se sont révélées particulièrement efficaces pour 
obtenir des informations sur le cadre de dépôt et la provenance des 
sédiments archéens et protérozoïques (McLennan et al., 1983; 
Wronkiewicz et Condie, 1987; Feng et Kerrich, 1990; Fedo and 
al., 1996 ; Sambasiva Rao et al., 1999; Cullers, 2000; Lahtinen, 
2000; Condie et et al., 2001; Hofmann et al., 2003; Roddaz et 
al., 2007; Hofmann, 2005; Asiedu et al.,2017; parmi beaucoup 
d'autres). L’objectif général de cette étude est de caractériser les 
métasédiments du bassin birimien de la Comoé. Les objectifs 
spécifiques sont les suivants : (i) déterminer la pétrographie de 
ces roches ; (ii) classifier les métasédiments et identifier leur 
provenance ; (iii) identifier l’environnement géodynamique de ces 
roches. Pour ce faire, l’utilisation de données pétrographiques et 
géochimiques servira  à identifier les caractères des métasédiments 
de la partie sud-est du bassin de la Comoé.

2.	 Contexte géologique
La Côte d'Ivoire appartient à la partie méridionale du craton 
ouest-africain, connue sous le nom de dorsale Léo-Man. Elle 
est composée d'un noyau archéen (3600-2500 Ma) situé à 
l'ouest  en contact avec un  domaine paléoprotérozoïque 
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(2500-1800 Ma), également appelé domaine Baoulé-Mossi 
localisé à l'est. Ces deux  domaines sont  séparés par la faille du 
Sassandra (Bessoles, 1977). Le domaine birmien comprend 
trois groupes lithologiques: les ceintures volcaniques, les 
bassins sédimentaires et les massifs de granito-gneiss. La zone 
d'étude est située dans la partie sud-est de la Côte d'Ivoire, 
dans le bassin sédimentaire birimien de la Comoé (figure 1).
Ce bassin est l’un des plus vastes du domaine 
paléoprotérozoïque ; il affleure dans trois pays: Côte d’Ivoire, 
Burkina Faso et Ghana. Selon certains auteurs (Milési et 
al., 1989, 1992; Hirdes et al., 1993; Vidal et Alric 1994; 
Doumbia et al., 1998; Pouclet and al., 2006; de Kock et al., 
2009; Baratoux et al., 2011), les bassins sédimentaires sont 
principalement siliciclastiques, composés de grauwackes 
et de mudstones turbiditiques ; ces derniers pouvant être 
occasionnellement carbonatés. Cependant, certains bassins 
peuvent également contenir des quantités importantes 
de volcanoclastites, ainsi que des roches volcaniques 
subordonnées et des sédiments chimiques, notamment des 
gisements de manganèse. Les unités géologiques du bassin 
de la Comoé consistent en une série sédimentaire terrigène 
comprenant des grès à matrice phyllitique, des arkoses et 
des couches pélitiques (Alric et al., 1987; Vidal, 1987; Delor 
et al., 1992). Plusieurs plutons de granitoïdes intrudent  ces 
séries métasédimentaires. La zone d'étude est marquée par un 
métamorphisme variant entre le faciès schiste vert et le faciès 
amphibolite (Hirdes et al., 1993; Doumbia et al., 1998; Vidal et 
al., 2009). En effet, la plupart des formations birimiennes sont 
caractérisées par le faciès schiste vert. Cependant à proximité 
des plutons de leucogranites les conditions métamorphiques 
évoluent jusqu’au faciès amphibolite. Selon Delor et al. 
(1992) (figure 2), la géologie de cette zone est composée 
de métamonzogranite, de  métagranite, de gneiss fins à 
biotite, de métagranodiorite, d'amphibolites, de métarénites, 
de métasilstones et de plusieurs générations de filons de 
pegmatites et de filons quartz. Ces unités géologiques ont été 
affectées par une déformation polyphasée marquée. 

3.	  Méthodes analytiques
Plusieurs échantillons de métasédiments ont été sélectionnés 
au cours des différentes missions de terrain. Les lames 
minces de ces roches ont été confectionnées au laboratoire 
de Géologie du Socle et de Métallogénie de l'Université Félix 
HOUPHOUËT BOIGNY-Abidjan. Ces lames minces ont 
été étudiées au microscope pétrographique pour identifier les 
principaux minéraux et la nature de la roche. Huit échantillons 
ont été sélectionnés puis envoyés au laboratoire ALS de 
Vancouver pour des analyses géochimiques. Ces échantillons 
ont été analysés par la méthode XRF pour les éléments 
majeurs suivant : SiO2, Al2O3, K2O, NaO, CaO, MnO, P2O5 
Fe2O3, MgO, TiO2, Cr2O3 et la perte au feu. 

4.	 Résultats
4.1.	Données pétrographiques

Les métasédiments de la partie sud-est du bassin de la 
Comoé sont composés de métawacke, schiste, micaschistes, 
paragneiss et de mylonites.

•	 Metawacke d’Assikoi (BC 544)
Cette roche est observée dans la rivière Assikoi. Elle se présente 
sous forme de dalle de couleur verdâtre avec des grains fins 
et est affecté par une schistosité millimétrique (figure 3A). 
En microscopie, on a une texture grano-lépidoblastique 
avec la composition minéralogique suivante : plagioclases, 
quartz, chlorite, sericite, biotite, epidote et minéraux opaques 
(figure 3B). Environ 40 à 45% de la roche est composée 
de plagioclase et quartz. Ces minéraux présentent deux 
types selon la taille des grains : les porphyroclastes et des 
sous grains recristallisés. Les porphyroclastes sont parfois 
cisaillés avec des tailles oscillant entre 0,5-1,5 mm. Ces 
porphyroclastes sont  associés à leur limite aux sous-grains 
quartzo-feldspathique recristallisés. Cette association est un 
indicateur du métamorphisme de bas degré qui a prévalu au 
nord de la zone d’étude. Il faut signaler que certaines sections 
de plagioclases sont altérées en séricites. Cette roche est 
également caractérisée par sa schistosité mis en évidence par 
la présence de minéraux allongés entre autres la muscovite, 
la chlorite et la biotite. La biotite est très rare dans la roche 
car pour la plupart transformée en chlorite. Les  minéraux 
opaques observés sont pour la plupart arrondis à sub-arrondis.

•	 Micaschistes
Les micaschistes affleurent un peu partout dans la zone d’étude 
mais en particulier dans les zones de contact et dans les zones 

Figure 1 : Carte géologique régionale synthétique de la dorsale 
de Man (Grenholm, 2014) indiquant la zone d’étude

Figure 2 : Carte géologique de la zone d’étude et localisation des 
métasédiments étudiés (Extrait de Delor et al., 1992)
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de failles. En fonction de la composition minéralogique 3 
principaux types ont été décrits sur le terrain : micaschistes 
à biotite, micaschistes à sillimanite et micaschistes à grenat.
Le micaschiste à biotite de M’bohoin (BC 515) a été observé 
au sud de la  zone d’étude, dans la zone  de contact entre 
les granites à deux micas et les gneiss. La roche est grisâtre 
à verdâtre, de grain fin à moyen et présente une schistosité 
nette. Elle est composée de quartz, feldspaths et micas. 
Des filons de quartz orientés le long de la schistosité sont 
visibles. En lame mince la roche présente une texture grano-
lépidoblastique avec des minéraux quartzo-feldspathiques 
xénomorphes de taille comprise entre 0,1 et 0,5 mm. Les 
micas sont essentiellement de la biotite allongés avec des 
lamelles de tailles variables comprises entre 0,2-1mm (figure 
3C). La schistosité semble disparaître au profit d’une texture 
de cornéenne impacté par le métamorphisme de contact qui 
a prévalu dans cette zone. Certaines biotites présentent un 
début d’épidotisation. 
Le micaschiste à sillimanite d’Aboisso-Comoé (BC 552) 
est situé à l’est de la zone d’étude, à l’embouchure entre la 
rivière Mlanmansso et le fleuve Comoé. Cette formation 
se présente sous forme de bande centimétrique allongée.  
En contact avec un granite à deux micas, de grains fins à 
moyens, de couleur grisâtre, elle se débite par des plans 
de schistosité. La minéralogie est composée de : quartz, 
plagioclase, muscovite et biotite, sillimanite et minéraux 
opaques. En lame mince, la roche présente une texture grano-
lépido-nématoblastique (figure 3D). Les micas (biotites et 
muscovites) sont abondants dans la roche (environ 40-45%).  
Ils sont automorphes allongés de tailles comprises entre 0,4-
2mm. Le niveau quartzo-feldspathique montre des individus 
xénomorphes de tailles comprises entre 0,1-0,7 mm. Certains 
plagioclases présentent un début de séricitisation avec 
également des individus cisaillés. La sillimanite se présente 
sous deux formes : en amas fusiforme composé de fines 
aiguilles et en baguettes de grandes tailles. La présence de 
la sillimanite indique clairement l’origine sédimentaire de 
cette roche. Les minéraux opaques présentent deux types 
d’individus : arrondis et cisaillés.
Le micaschiste à grenat de Songan (BC 501) est localisé 
dans la forêt classée de Songan au nord-est de notre 
zone d’étude. Cette roche a été observée sous forme de 
dalle dans un affluent de la Comoé (figure 3E). De façon 
macroscopique, elle est de couleur grisâtre foncé, de grains 
moyens à grossiers et marquée par de nombreux plans de 
schistosité et des familles de fractures. Elle est traversée 
par des filons de quartz et de pegmatites. En microscopie 
la roche montre une texture grano-lépidoblastique avec une 
abondance de minéraux micacés (environ 40% de la roche). 
La biotite plus abondante que  la muscovite présente des 
inclusions de zircons. Ces micas sont automorphes allongés 
et définissent la schistosité qui affecte la roche (figure 3F). 
Le niveau quartzo-feldspathique composé majoritairement de 
quartz et de plagioclases présente des minéraux xénomophes 
avec également des individus cisaillés et boudinés. Les 
porphyroclastes de grenats de tailles environ 2 mm sont  
tantôt des individus cisaillés, tantôt des individus fortement 
désagrégés. La présence de minéraux de tourmaline indique 
une importante circulation de fluides hydrothermaux.  

•	 Paragneiss de Mopodji (BC 525)
Il affleure sous forme de dalle à proximité de Mopodji 

dans la partie centrale de notre zone d’étude. La roche est 
de grains fins à moyens, compacte, de couleur grise. Elle 
présente une foliation millimétrique à centimétrique (figure 
4A&B) avec une alternance de lits de minéraux clairs et de 
lits de minéraux sombres.  En microscopie, la texture est 
grano-lépidoblastique avec le lit clair composé de quartz et 
plagioclases xénomorphes de tailles variables (figure 4C&D). 
Le lit micacé est majoritairement composé de biotites qui 
s’altèrent en épidotes par endroits. Des veinules de quartz et 
de calcite traversent la roche.

•	 Mylonites
Deux types de mylonite ont été décrits sur le terrain : mylonite 
oeillée à chlorite et grenat et ultramylonite.
Mylonite œillée à chlorite et grenat de Mébifon (BC 
533) est localisée  au nord de la zone d’étude à proximité de 
Mébifon dans la zone contact entre les formations schisteuses 
et les gneiss. Cette roche est de couleur verdâtre, avec de 
nombreuses fractures.  Elle présente un plan de schistosité 
occupée par de nombreux filons de quartz. 

Hormis les porphyroclastes de grenats très altérés, les autres 
minéraux ne sont pas identifiables à l’œil nu (figure 4E). En 
microscopie, elle présente une texture mylonitique oeillée 
marquée par des porphyroclastes de grenats. Ces grenats sont 
transformés en chlorite, micas et quartz.
Ultramylonite d’Alosso (BC 508)
Cette formation a été décrite dans la rivière Nassa à proximité 
d’Alosso 1. Il s’agit d’une roche de couleur verdâtre, 

Figure 3 : Aspect des métasédiments de la partie sud-est du bassin 
de la Comoé
Figure 3A : Echantillon de métawacke ; Figure 3B : Minéralogie 
des métawacke Figure 3C : Affleurement  dans le micaschiste à 
biotite ; Figure 3D : Débitage de la schistosité dans les micaschistes 
à sillimanite Figure 3E : Affleurement de micaschiste à grenat avec 
filon de quartz ; Figure 3F : Micaschiste à grenat en lame mince
Bt : Biotite ; Ms : Muscovite ; Qtz : quartz ; Pl : Plagioclase ; Grt : 
Grenat ; Tour : Tourmaline ; Op : minéral opaque ;Sill : Sillimanite
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compacte, de grains fins et présentant d’abondantes fractures 
(figure 4F). Elle est fortement silicifiée. Hormis l’abondance 
de silice, les autres minéraux sont difficilement identifiables à 
l’œil nu. En microscopie, la roche présente une texture ultra-
mylonitique. Les rares minéraux distinguables sont les micas 
et les minéraux opaques. 

1.1.	Données géochimiques
4.2.1 Variation en éléments majeurs 

Les différentes concentrations en éléments majeurs sont 
consignées dans le tableau I. Les compositions en SiO2 sont 
comprises entre 43,04 et 72,48% avec des teneurs en Al2O3 
oscillant  entre 13,09 et 33,11 %. Les concentrations en Fe2O3 
et MgO sont respectivement  comprises entre 4,17-10,89 %  
et 0,39-2,98%. Les compositions en CaO et en TiO2 varient 
respectivement entre 0,02-2,7 % ; 0,78 et 1,11 %. La teneur 
en alcalin (Na2O+K2O) se situe entre 4,81 et 9,2 %. Les pertes 
au feu sont assez faibles autour de 1 sauf pour les échantillons 
de mylonite oeillé à grenat-chlorite et le schiste qui sont 
respectivement de 4,57 et 4,26 %. 
Le diagramme de White et Chapelle (1974 ; 1979) indique 
que les roches étudiées sont d’origine sédimentaire avec un 
caractère peralumineux (figure 5). Selon le  diagramme de 
Herron (1988), les échantillons sont majoritairement des 
shales et accessoirement des grès (figure 6).
                  

4.2.2 Nature et provenance des métasédiments
Les échantillons étudiés ont des valeurs de CIA oscillant entre 
51,06-74,62 indiquant une altération faible à modéré des roches 
sources. Les valeurs supérieures à 60 indiquant une altération 
modérée de la source sont observés dans le schiste,  le micaschiste 
à sillimanite  et la mylonite à grenat et chlorite. Selon le diagramme 
de classification de Herron (1988), ces roches sont des shales (figure 
6). A la suite de l’indice CIA, l’indice d’altération des plagioclases 
(PIA). Selon Fedo et al.(1995), cet indice  met en évidence la 
transformation des plagioclases en argiles. Les échantillons étudiés 
ont des valeurs de PIA variant entre 51,23-92,52. L’indice PIA et 
l’indice CIA apparaissent fortement corrélés avec un coefficient de 
corrélation  r=0,97 (figure 7). 
Selon le diagramme ternaire A-CN-K couplé à l’indice CIA 
de Nesbitt et Young (1984 ; 1989), les métasédiments de la 
partie sud-est du bassin de la Comoé proviendraient de roches 

Figure 4 : Photographie et microphotographie des métasédiments 
étudiées
Figure 4 A: Affleurement de paragneiss à biotite; Figure 4B : 
paragneiss à  biotite en LPA Figure 4C : Mylonite à grenat et 
chlorite ; 
Figure 4D : Affleurement d’ultramylonite avec de nombreuses 
fractures. 
Bt : Biotite ; Ms : Muscovite ; Qtz : quartz ; Pl : Plagioclase ; 
Grt : Grenat ; Op : minéral opaque ; Ep : épidote

Tableau I : Composition en éléments majeurs (wt.%) des 
métasédiments étudiés

Figure 5 : Diagramme de discrimination de Chappell et White 
(1974 ; 1977) appliqué aux métasédiments de la partie sud-est 
du bassin de la Comoé.

Figure 6 : Diagramme log (Fe2O3/K2O) en fonction log (SiO2/
Al2O3) de (Herron, 1988) appliqué aux métasédiments de la 
partie sud-est du bassin de la Comoé
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comprises dans  l’intervalle entre les gabbros et les granites  
présentant une altération faible à modérée (figure 8). 
La composition hétérogène des roches étudiées est corroborée 
par le diagramme de Roser et Korsch (1988) dans lequel les 
échantillons de la Comoé occupent les champs des roches 
ignées intermédiaires et des roches ignées mafiques (figure 9).
4.2.3 Environnement géotectonique des métasédiments
Le diagramme de Roser et Korsch (1986) indique que les 
échantillons de métasédiments se seraient formés dans des 
environnements de marge d’arc océanique active et de marge 
continentale active (figure 10). 

1.	 Discussion
L’étude pétrographique des métasédiments de la partie sud-est du 
bassin de la Comoé montre une diversité de roches : micaschistes, 
mylonites, paragneiss,  schiste et  métawacke. Certaines de ces 
formations sont observées également  dans d’autres bassins 
birimiens : Bassin de Siguiri (Feybesse et al., 2004), de  Cape 
Coast (Asiédu et al., 2004) et de Bandama (Doumbia , 1997).

Selon Roddaz et al.(2007) et Asiedu et al.(2017) la majorité 
des bassins birimiens sont composés de grès et d’argilites. 
Les roches étudiées ont majoritairement des  compositions de 
shales et accessoirement des compositions de grès. Kouadio 
et al. (2016), Asiedu et al. (2017) et  Koffi et al.(2018) ont 
identifiés les mêmes compositions lors de leur étude. 
Plusieurs études menées sur les métasédiments précambriens 
indiquent des indices  d’altération PIA et CIA assez élevés 
(Nesbitt and Young, 1989; Condie, 1993; Fedo et al., 1995, 
1996; Roddaz and al., 2006) . Ces résultats sont corroborés 
partiellement par la présente étude. Néanmoins, certains 
métasédiments de la Comoé présentent des indices assez 
faibles indiquant une faible altération de la roche source. Le 
diagramme A-CN-K des roches étudiées indiquent que les 
protolithes évoluent entre les gabbros et les granites. Des 
résultats similaires ont été observés dans les métasédiments du 
sud-ouest de la Côte d’Ivoire dans le domaine SASCA (Koffi 
et al., 2018) avec cependant un intervalle plus réduit (basalte 
à andésite). Dans le bassin de Kumasi au Ghana, Asiédu et 
al. (2017) indique que les protolithes des métasédiments de 
Kumassi sont des tonalites. 

Figure 7 : Diagramme PIA en fonction de CIA appliqué aux 

métasédiments de la partie sud-est du bassin de la Comoé
CIA = [Al2 O3/ (Al2O3 + CaO* + Na2O + K2O)] × 100 ; PIA = [(Al2 O3- K2O) ×  (Al2O3 
+ CaO* + Na2O - K2O)]/ 100 les variables sont exprimées en proportion molaire.

Figure 8 : Diagramme A-CN-K de Nesbitt et Young (1984 ; 
1989) appliqués aux métasédiments de la partie sud-est du 

bassin de la Comoé
(A= Al2O3, CN= CaO+Na2O et K= K2O les variables sont exprimées en 
proportion molaire).

Figure 9 : Diagramme fonction discriminante de (Roser and 
Korsch, 1988) appliqué aux métasédiments de la partie sud-

est  du bassin de la Comoé Discriminant Function 1 = (-1,773×TiO2) + 
(0,607×Al2O3) + (0,760×Fe2 O3) + (-1,5×MgO) + (0,616×CaO) + (0,509×Na2O) 
+ (-1,224×K2O) + (-9,090); Discriminant Function 2 = (0,445 × TiO2) + (0,070 
× Al2O3) + (-0,250 ×Fe2 O3) + (-1,142× MgO) + (0,438×CaO) + (1.475×Na2O) + 
(-1.426×K2O) + (-6.861) Les variables sont exprimées en poids d’oxyde.

Figure 10 : Diagramme Na2O/K2O en fonction de SiO2  de Roser 
et Korsch (1986) appliqués aux métasédiments de la partie sud-
est du bassin de la Comoé
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L’environnement géotectonique d’arc insulaire océanique 
et/ou marge continentale active mis en évidence  à travers 
l’étude géochimique des métasédiments étudiés est corroboré 
par plusieurs études (Houssou, 2013; Allou, 2014; Silva et al., 
2014;Ouattara, 2015; Kouadio et al., 2016 ; Koffi et al.,2018). 

2.	 Conclusion
Les métasédiments de la partie sud-est du bassin de la 
Comoé sont constitués de micaschistes, paragneiss, schiste, 
mylonites et de métawacke. Les micaschistes se distinguent 
par la minéralogie : micaschiste à grenat, micaschiste à 
biotite et micaschiste à sillimanite. La présence de minéraux 
comme la sillimanite est un excellent indicateur de leur 
origine sédimentaire. Ces roches faiblement à modérément 
métamorphisées ont majoritairement la composition de shales 
et accessoirement celle de grès. Les deux indices d’altération 
utilisés PIA et CIA sont fortement corrélés. Les échantillons 
à composition de grès ont essentiellement des valeurs faibles 
tandis que ceux à composition de shales sont variables. Il faut 
signaler que les valeurs des indices sont indépendantes du 
degré de métamorphisme.  Les protolithes des métasédiments 
étudiés évoluent entre les gabbros et les granites. Ces 
métasédiments proviendraient d’un environnement de type 
arc insulaire océanique et marge continentale active.
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